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Saint Aubain-Fête le 21 juin 

L'Abbé Daniel Meynen,  
secrétaire et membre du Chapitre cathédral Saint-Aubain, 

présente ici quelques notes et documents concernant Saint Aubain, 
martyrisé à Mayence, en l'an 404. 

**    * 
Homélie pour la fête de Saint Aubain, 21 juin 2005prononcée devant le Chapitre cathédral 
par le Chanoine Daniel Meynen 
(…) Concluons par nous rappeler les quelques faits qui nous sont parvenus de la vie de notre 
patron, Saint Aubain.Originaire d'Afrique du Nord, selon certains, ou plus probablement, 
originaire de Grèce, le prêtre Aubain arrive à Rome, accompagnant son Évêque Théoneste, 
dans le courant du IVe siècle. Tous deux fuient les hérétiques ariens, qui cherchent à mettre 
à mort les catholiques. De Rome, ils se rendent à Milan, et de là, en Gaule. D'après certains 
auteurs, ils passent par la région de Namur, avant de se rendre à Mayence, en Allemagne. 
Théoneste, devenu Évêque de Mayence, et son disciple Aubain évangélisent cette région 
durant plusieurs années, malgré l'arianisme sévissant.Les Petits Bollandistes racontent ainsi 
le martyre de Saint Aubain, qui eut lieu le 21 juin de l'an 404 : Il rencontra encore là l'hérésie 
arienne, et à ses perfidies il opposa le glaive de la Parole Divine. Doué d'un génie vif et ardent 
et d'une forte éloquence, il attaquait sans ménagement les hérétiques et les enlaçait dans les 
nœuds indissolubles de son argumentation. C'est par ce moyen qu'il excita leur colère et leur 
rage. Cette rage finit par éclater, et Aubain, saisi au milieu de ses frères, fut accablé de 
mauvais traitements. Mais, sans s'émouvoir de ces cruautés, il demeura ferme dans la foi 
catholique et immobile au milieu des insultes, comme un rocher au milieu des vagues irritées. 
Enfin, après avoir subi toutes sortes de mauvais traitements de la part d'une multitude 
insensée, il eut la tête tranchée hors de la ville. Une tradition constante rapporte que sa 
langue murmura encore les louanges de Jésus-Christ, après que sa tête fût détachée du tronc 
; elle ajoute que le Martyr ramassa sa tête, et qu'il la porta d'un pas ferme jusqu'à l'endroit 
où il fut ensuite enseveli avec honneur.Quant à l'Évêque Théoneste, il prit le parti de l'exil, en 
Gaule, et mourut à Poitiers, au début du Ve siècle.On doit au Comte Albert II de Namur le 
fait d'avoir introduit le culte de Saint Aubain à Namur, par la création d'un chapitre collégial, 
le nôtre, en 1047, et par l'obtention de reliques de Saint Aubain quelques années plus tard, 
en 1055.Saint Aubain a été longtemps invoqué pour guérir les maux de tête violents, 
l'épilepsie, et les empoisonnements. Prions-le au cours de cette Eucharistie, afin qu'il 
guérisse tous nos maux, tant ceux du corps que ceux de l'âme ! 


